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ction dans l'Hiſteire Sainte le

)$ combat entre Dauid & Go

liath, comme auſſi dans les Hi

ſtoires duMonde, certains combats ſin

guliers de grande importance. Mais le

combat dont nous vous auons fait la le

cture eſt digne de beaucoup plus grande

côfideration:Car ceux-là ont eſté des cö

bats d'homme à homme, mais cettuy-cy

a eſté le combat d'vn hommeauec Dieu,

& où l'homme a remporté la victoire de

Dieu meſme. Combat du tout extraordi

naire&vraye figure de celuy que Ieſus

-Chriſt noſtre Seigneur, a ſouſtenu pour

nous en la Croix contre l'ire de Dieu, &

par le ſuccez duquel nous obtenons la

-

O vs liſons auec grande affe

$
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victoire de tous maux combat auſſi vray

tableau des cóbats que le fidele a à ſou

tenir icybas dans les aduerſitez, par lel

quelles Dieu l'eſpreuue,comme luictant

contre luy. Pour cette cauſe, nous l'a-

uons choiſi pour eſtre le ſujet de noſtre

meditation en l'heure preſente, afin que

nous y apprenions de Iacob comment

nous auons a nous comporter en nos

plus grandes difficultez, pour en obte

tenir, comme luy, vne yſſuë fauorable &

en remporter la victoire. -

Or noſtre propos aura deux eſgards:

l'vn àIacob & à tous les Fideles : & l'au

tre à Ieſus-Chriſt noſtre Seigneur, le !

quela eſté figuré par Iacob comme ayāt .

luicté pour nos pechez contre Dieu en

la Croix , & ayant obtenu la victoire

pour noſtre ſalut. Et ces deux eſgards ſe

ront les deux parties generales de cette

meditation. . PREMIERE PARTIE.

Ie dis que noſtre premier eſgardſera
à Iacob& à tous les Fideles conjoincte

ment : afin que nousy voyons à qui nous

auons à faire, quand nous ſommes dans

les maux & les dangers; quel y eſt noſtre

deuoir, & quelle la bonté de noſtre Pere

celeſte. Car les choſes qui ont eſtéaupara

uant eſcrites, ont eſtéeſcrites pour noſtre en

--- - - _ -



de Iacob. 7

do8trinemens, afin que parpatience & con- Rom:

ſolation des Eſcritures nous ayons eſperance, º4

dit l'Apoſtre eſcriuant aux Romains.

Et certes les vies des Patriarches ont eſté

des tableanx des eſpreuues des Fideles

en cette vie, & de leurs deuoirs. Dieu y

ayant diſpenſé des accidens memorables

pourl'inſtruction & conſolation des Fi

delesjuſques à la fin du Monde.Cellede

Iacob particulierementaeu trois choſes,

entr'autres,tres-remarquables & figura

| t1ueS. - -

La premiere eſt, qu'il ſupplanta ſon Gen ，

frere Éſaü, & acquit de luy ſa primoge-†º

niture pour vn potage. Or(comme ainſi `

ſoitque la primogeniture eſtoit figure

des biens ſpirituels & celeſtes & desad

uantages du ſiecle à venir qui ſont pre

ſentez aux hommes parl'Euangile)Éſaü

, a eſté figure des Mondains & Profanes

† meſpriſent ces biens & aduantages

du Royaume des Cieux,&leur preferent

les biens de ce ſiecle qui ſatisfont à leur

ſenſualité. Et Iacobau contraire, figure

des Eleus & Fideles, auſquels Dieudon

ne la prudence& l'auiſement de laiſſer

auxMondains les choſesde la ſenſualité,

& acquerir la Primogenitureſpirituelle,
de laquelle par conſequent§ C"
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ſe trouuent fruſtrez, comme par vn ad

uantageux eſchange que les Fideles ont

faitauec eux. .

· La ſeconde çhoſe eſt la Viſion qu'eut

Iacob, lors qu'eſtant contraintde ſortir

de la maiſon de ſon pere, pour euiter la

fureur d'Eſaü , qui 'auoit reſolu de le

tuer, la premiere nuict eſtant ſeul en vne

campagne, il viden ſonge les Cieux ou

uerts, & vne eſchelle laquelle d'vn bout

touchoit la terre & de l'autre le Ciel,

ſur laquelle des Anges montoient &

deſcendoient , & Dieu au deſſus qui

1'aſſeuroit de ſa benediction & de ſa

protection. Or l'eſchelle ſignifioit le

voyagede Iacob qui auoit à alleren Pa

dan-haram ; comme auſſi la vie de tous

Fideles qui ſont voyagers en terre. Les

Anges montans & deſcendans par l'eſ

† monſtroient l'aſſiſtance & com

pagnie que Iacob auroit des Anges de

Dieu, à aller & venir, à deſeendre &

monter. Et ce que Dieu eſtoit au deſſus

de l'eſchelle monſtroit la Prouidence

de Dieu qui preſide ſur nos allées &

venuës, & ſur tous les accidens de no

ſtre vie, & pouruoit à tous nos be

ſoins , enuoyant ſes Anges pour nous

garder, ſelon que l'Apoſtre les appelle,

| | | | Eſprits
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Eſprits adminiſtrateurs enuoyex pour ſeruir#eº !

our l'amour de ceux qui reçoiueni l'herita-'*

ge de ſalut. -

La troiſieſme choſe eſt celle de noſtre

Texte, à ſçauoir, la luicte de Jacob auec :

Dieu. C'eſt à ſçauoir que Iacobvoulant,

apres pluſieurs années de ſeruice en la mai

ſon de Laban, reuenir en ſon pays, à ſça G#ct

uoiren Canaan, auec ſa famille & lesbiensº

qu'il auoit acquis, & s'eſtant mis en che- .

min, ſelon l'aduertiſſement que Dieu luy

en auoit donné, ne fut pas pluſtoſt deliuré

| des mains de Laban, quiauoit couru apres

luy pour luy méfaire, qu'il penſa à vn au

tre ennemy encore plus redoutable que

Laban, à ſçauoir Eſaü ſon frere, lequel a

uoit dés long temps formé le deſſein de le .

tuer,& eſtoit puiſſant en la montagne de

Sehir, & au territoire d'Edom où il habi

toit. Et Iacob eſtima qu'il deuoit raſcher

de gaigner l'amitié d'Eſaü par ſes ſoûmiſ

ſions & par ſes preſens : & commença par

luy donneraduis par honneur de ſa venuë.

Or il apprit par le retour des Meſſagers •

qu'il auoit enuoyez faire ſçauoir ſon ar

riuée à Eſaü , qu'Eſaü venoit à luy auec

quatre cens hommes : Ce qui mit Iacob en

grand'peine , & fit qu'il diuiſa ſa famille

cn deux bandes, afin que ſi par aduanture
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Eſaü frappoit la premiere, la ſeconde ef

chappaſt. Et en cette anxieté de ſon ame,

il ſe va mettre à prier Dieu fort ardem

ment, qu'il le deliuraſt de la main de ſon

frere Eſaü , s'humiliant deuant Dieu com

me trop petit pour les gratuitez & la veri

té dont Dieu auoit vſé enuers luy, & ra

menteuant à i)ieu les promeſſes qu'il luy

a ioit faites. Or comme apres cette priere

il ſe fut mis en chemin , eſtant demeuré

ſeul, les bandes de ſa famille,& les preſens

qu'il enuoyoit à Eſaü , marchans deuant,

Voicy vn homme qui luicta auec luy, iuſ

qu'à ce que l'aube du iour fuſt leuée. Et

uand cét homme là vid qu'il ne pouuoit

vaincre Iacob, il toucha l'endroit de l'em

boitement de la hanche d'iceluy, de ſorte

que l'emboitement de Pos de la hanche de

Iacob fut entors, ou remué de ſon lieu. Et

cet homme qui luictoit auec luy, luy dit :

Laiſſe moy aller, car l'aube du iour eſt ve

nuë. Mais Iacob dir, le ne te laiſſeray

point aller que tu ne m'ayes donné rabe

nediction. Et cet homme luy dit, Quel

eſt ton nom ? Et il reſpondit, Iacob : Alors

l'Homme luy dit : Ton nom ne ſera plus

dit Iacob , mais Iſraël : car tu as eſté le mai

ſtre auec Dieu & auec les hommes , & as

eſté le plus fort, Et Iacob luy demanda
-
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ſon nom, lequel cet Homme là ne luy dit

pas, mais il benit Iacob en ce lieu-là. Et

lacob appella le nom du lieu Peniel, (c'eſt

à dire Face de Dieu ) car, dit il, i'ay veu

Dieu face à face, & mon ame a eſté de

| liurée. -

En laquelle Hiſtoire ſe preſentent trois

Poinčts ;à ſçauoir, les perſonnes qui lui

ctent : Secondement, les efforts de l'vne

contre l'autre : Et en troiſieſme lieu , le

ſuccez. -

Celuy qui proprement venoit combat

· tre Iacob & eſtoit ſon ennemy , c'eſtoit

Eſaü. Mais Dieu, pour monſtrer à lacob

qu'Eſaü n'eſtoit que ſon organe & inſtru

ment : que luy eſtoit la cauſe premiere qui

mouuoit Eſaü ; & que les ennemis qui

viennent contre nous ſont addreſſez par

luy, & qu'il nous combat par eux, vient

, ſe preſenter pour combatre contre lacob,

lors que Jacob eſtoit en anxieté par la

crainte qu'il auoit d'Eſaü. -

Or ce combattant eſt appellé Dieu,

homme, & Ange, Dieu, ſelon que ce com

1, Poini

battant dit à Iacob, tu as eſté le Maiſtre

luiétant auec Dieu : & que Iacob appella le

lieu où s'eſtoit faite cette luičte Peniel,c'eſt

· à dire Face de Dieu : & dit qu'il auoit veu

Dieu face àface, & que ſon ame auoireſté

' B ij
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Dſc.i2.

•

deliurée. Et Iacob le reconnoiſſant pour

Dieu luy demanda ſa benediction, & l'ob

tint. De meſme le Prophete Oſée regar

dant à cette hiſtoire dit, que Iacob fut le

Maiſtre luiftant auec Dieu. -

Il eſt appellé Homme, à cauſe de lafor

me en laquelle il apparoiſſoit. Comme

Gen.18. de trois hommes qui vinrent vers

Abraham,l'vn eſt appellé l'Éternel,qui pro

mit à Abraham vn fils, & reuela à Abra

ham qu'il vouloit deſtruire Sodome , &

Abraham le reconnut pour l'Eternel,& ſe

dit eſtre à ſon eſgard poudre & cendre.

Il eſt appellé Ange : ou pource que c'e-

ſtoit l'Ange de l'alliance, ainſi que Chriſt le

Meſſie eſt nommé par Malach. chapit.3.

verſ.I. Incontinent le Seigneur que vous cher

chez entrera en ſon Temple, & l'Ange de

l'alliance , lequel vous ſouhaittez : Voicy il

vtent , a dit l'Eternel des armées. CetAn

ge eſt l'Ange Createur, le Fils de Dieu,

qui eſt ( par ſa qualité de Mediateur)

l'Ange, ou Meſſager du Pere, & l'Ange

de la face de Dieu, duquel il eſt dit Eſa. 65.

En toute leurangoiffe il a eſté en angoiſſe, &

l'Ange deſafltce les a ſauuez à cauſe de ſon .

amour & de ſa clemence : luy meſme lesa ra

cheptez , & les a portex & les a eſleuès en tout

temps, Et c'eſtoit cet Ange duquel parloit

r

»

3en 48

º r i6.

' •
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Iacob, en beniſſant les enfans de Ioſeph,

quand il dit, Le Dieu qui me paiſt iuſqu'à ce

iour, & l'Ange qui m'a garanty de tout mal,

benie cer enfans. C'eſt celuy (nommé Ange

par Moyſe) qui apparoiſſant à Moyſe en

flammedefeu du milieu d'vn buiſſon s'ap

pelle l'Eternel, le Dieu d'Abraham,d'Iſaac

& de Iacob. Ie ſuis (dit cet Ange à Moy

ſe) le Dieu de ton Pere , le Dieu d'Abrthax,

- le Dieu d'Iſaac, & le Dieu de Iacob.Or nul7

le creature ne pourroit dire cela de ſoy.

Ou bien la perſonne diuine qui luicta

contre Iacob eſt appellée Ange , à cauſe

u'elle ſe ſeruoit de l'organe & miniſtere

d'vn Ange pour former ce qui touchoit les

ſens corporels : ſelon qu'il eſt conuenable

à la Maieſté diuine d'employer pour les

choſes ſenſibles & corporelles (leſquelles

ſont fort au deſſous de ſa dignité)le mini

ſtere de ſes ſeruiteurs.Comme quand Dieu

iadis, en donnant la Loy en la montagne

de Sinaï, employa ſes Anges, pour former

la voix,les tourbillons & les flammes de

feu : ſelon qu'il eſt dit Pſ. Io4. que Dieu

fait ſes Anges vents, &ſes ſerutteurs flamme

defeu. Dont S. Eſtienne dit Act. z. que la

Loya eſté ordonnée par la diſpoſition des An

ges : & l'Apoſtre en l'Epiſtre aux Hebreux

ch 2.verſ. 2. appelle la Loy, la parole pro

- - B iij v -
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noncée par les Anges : A raiſon de quoy il

exaltel'Euangile par deſſus la Loy,d'autât

que Ieſus-Chriſt le Fils eternel de Dieu l'a

annoncé de ſa propre bouche, quand il a

comparu icy bas reueſtu de noſtre nature,

vnie à fa Diuinité perſonnellement ; en

parlant il n'a point employé le miniſtere

d'vn Ange, commeill'employa iadis en la

· Loy,pour former le ſon de la voix &des pa

\roles mais voix la eſtoit la voix de Dieu; &

ſa parole, parole prononcée de Dieu en ſa

nature humaine. De meſme donc la per

ſonne diuine luictant contre Iacob , pour

roit auoir employé le miniſtere d'vn Ange

pour former les choſes ſenſibles : l'Ange

eſtant ſon organe, & elle la cauſe princi

ale à laquelle l'Ange ſeruoit. Comme

quand vn Prince eſcriuant vne lettre, ſe

ſeruira de la main de ſon Secretaire pour

l'eſcrire,& ſera ncantmoins l'autheur de la

lettre. - -

Cela eſtantainſi expoſé, ce que nous a

uons à apprendre en cette apparution de

Dieu à Iacob, eſt que Iacob ne deuoit pas

s'arreſter à Eſaü, comme s'il auoit princi

palement à faire à luy, mais deuoit regar

der à Dieu. Et que de meſme és afflictions

qui nous viennent de la part des hommes,

nous deuons regarder à celuy qui tient les
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coeurs des hommes & tous leurs mouue

mens en ſa main, & qui les addreſſe par ſa

prouidéce à faire ce qu'il lui plaiſt.Si donc,

Fideles, vous voyez des hommes (com

me des Eſaus ) eſleuez contre contre vous,

dites que c'eſt Dieu qui ſe preſente par eux

pour exercer ſur vous ſes iugemens, vous

chaſtier de vos pechez, & vous mettre à

l eſpreuue Ne vous arreſtez pas aux cau

ſes ſecondes, & ne vous amuſez pas à dif

courir de leurs diuers motifs & intereſts,

mais montez à la premiere qui les meut.

C'eſt la leçon que Dieu donnoit à ſon

Peuple par le Prophete Eſaye, au ch. 1o. de

ſes Reuelations. Repreſentât que ce ſeroit

ſa colere contre leurs pechez, quiamene

roit les Aſſyriens contre leruſalem , il dit

que les Aſſyriens ſeroient la verge de ſa fu

reur, que le baſton qui ſeroit en leur main,

ſeroit ſon indignation , qu'ils ſeroient en ſa

main comme la coignée en la main deceluy qui

en coupe, & comme la ſcie en la main de

celuy qui la remuë. Ie les enuoyeray, dit il,

& les dépeſcheray contre le Peuple ſur lequel

ie veux déployer mtfureur, afin qu'il butinent

du butin, & qu il piſſent du pillage, & qu'ils

le rendent foulé comme la bouèdes ruès , encore

qu'il ne l'eſtimeront pas ainſ, & qae leur caur

ne le penſera pas ainſî, ains auront en leur cœur

B iiij
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de deſtruire & exterminer beaucoup de Na2

tions. PartantIeremie en ſes Lamentations,

oyant les diuers diſcours que le Peuple

des Iuifs tenoit touchant les cauſes de ſon

malheur , quand les Babyloniens eurent

ruiné Ieruſalem, parle en cette ſorte : Qui

eſt-ce qui dit que cela a eſté fait, & que le Sei

gneur ne l'a pas commandé? Les biens & les

maux ne procedent il pas de bouche du Tres

haut ? Et Dieu dit Eſa. 45. Ie ſuis l'Eternel

qui forme la lumiere & les tenebres, qui fay

la paix & qui crée l'aduerſité. C'eſt moy l'E-

ternel qaifay toutes ces choſes. .

Et cette conſideration nous portera à

· humilité, ſoûmiſſion , & patience, pour

Pſ 39.

Iob.I.

zi

2.'Sam

Ié.

Lam.

dire comme Dauid : Ieme ſuis teu n'aypoint

ouuert ma bouche, Seignenr, pource que c'eſt

toy qui l'arfait : & auecIob,quand ſon bien

luy fut rauy par diuers voleurs, Z'Eternel

l'a donné, l'Eternell'a oſté: Lenom de l' Eter

nelſoit beny. Elle retirera de nos cœurs l'af

fection de vengeance contre les hommes

ui nous offenſent ; comme elle fit du -

cœur de Dauid, quand il dit de Semeï qui

le maudiſſoit, Zaiſſez le , car l' Eternel luy

a dit, Maudy Dauid. Elle nous portera à

repentance , ſelon l'exhortation de Iere

mie, diſant : Recherchons nos voyes e3 les
zh. - 4 - •. -

"* ſondons, & montons iuſques à l'Eternel,diſans,
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ZVous auons peché, nous auons commis ini

quité, & paurtant tu m'as point pardonné. Et Qſée

d'Oſée, Venex, retournons à l'Eternel, car " "

· c'eſt luy qui a deſchiré, & ilnous medecinera :

| ilafrappé, mais il bandera nos playes.

Secondement eſt à remarquer,que Dieu

venantluicter contre Iacoby vient en for.

me d'Homme. Car c'eſt pour nous mon

ſtrer la maniere de laquclle Dieu vient

exercer ſes iugemens contre ſes enfans, à

ſçauoir,d'vne façon humaine, en propor

tionnant les chaitimens à leur portée Il

ne vient pas à eux ſelon ſa puiſſance infi

mie,& ſelon ſa Maicſté redoutable , ſelon

laquelle les rochers & les montagnes ſe

demoliſſenten ſa preſence : ny comme vn

feuconſumant, pour les ruiner & deſtruire

abſolument : mais comme homme, ſelon

qu'il diſoit à Dauid touchant ſes enfans ,

S'ils pechent contremoy,ie les chaffieray de ver. 2.Sam.

ges d'hommes, & de playes des fils des hom. 7 ***

mes : mais ma gratuité ne ſe departira point

arriere d'eux. # c'eſt à quoy regarde l'A-

poſtre, quandildit aux Corinthiens, zen #tation ne vous a point ſaiſis, ſinqn humaine : " 3•

car Dieu eſ#fidele, qui ne permentra point que

vous ſoyez tentex outre ce que vous pouuex,

mais il donnera l'iſſuë auec la tentatton, afin

que vous la puiſſiez ſouſtentr. -
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A quoy rapportez que cet Homme ne

vint pas contre Iacob auec l'efpée & le

fer, maisſeulement auec ſes bras pour lui

cter : cette ſorte de combat eſtant moins

griéue que les autres eſquelles on employe

les armes pour tuer & oſter la vie : le com

bat de la luicte d'ordinaire n'allant qu'à

abbatre ſon homme ſous ſoy,& au plus luy

meurtrir ſa chair: Auſſi de meſme le but de

Dieu enuers ſes enfans, n'eſt que de les ab

battre & humilier ſous ſa main, & mor

tifier leur chair par afflictions, afin que

l'homme exterieur ſe decheant, l'homme

interieur ſoit renouuelé de iouren iour.

Voilà quantà vne des parties en cette

Luicte. L'autre c'eſt Iacob, figure de l'E-

gliſe,laquelle és Liures de l'Ancien Teſta

menteſt ſouuent nommée du nom de Ia

cob & Iſraël. Et certes la vie du Fidele

(auſſi bien que de Iacob) eſt vn combat &

vne luicte en diuerſes occaſions. Iacob en

la maiſon de ſon pere eſt perſecuté par

Eſaü : Sorty de la maiſon de ſon pere, &

entré chez Laban, Laban luy change par

dix fois ſon loyer : Sortant de chez Laban,

Laban le pourſuit hoſtilement : Eſchappé

des mains de Laban, Eſaü ſe preſenreve

nant contre luy auec quatre cens hom.

mes : En ſuitte il eſt en peine pour l'émo
\
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tion des peuples du païs parlequelil paſ

ſoit, à cauſe de ce que Simeon & Leui ſes

enfans auoient fait à ceux de Sichem : Et

lors qu'il eſt eſtably en Canaan, & y penſe

mourir en paix, Il faut qu'il s'en aille enE

gypte. Dauid eſtant venu en la Cour de

Saül, s'y trouue en vne luicte continuelle,

par les entrepriſes de Saül contre ſa vie :

Eſchappé d vn peril, il tombe en vn autre:

Et quand il n'eut plus à eſtre combattu de

Saül,il l'eſt de ſon propre fils Abſalon,qui

entreprend de luy oſter & le Royaume &

la vie. Et, ſi nous conſiderons le Fidele

ſous le NouueauTeſtanment, il eſt encore

plus appellé aux combats & ſouffrances,

cncourant, pour ſa Profeſſion, la haine des

Eſaüs,c'eſt à dire de ſes freres ſelon la chair

& de ſes concitoyens. Et la condition de

Ieſus-Chriſt en la terre luv eſt vn exem

ple de croix & de tribulations. Dont l'A-

poſtre prononce que par pluſieurs tribula

iions il nous faut entrer au Royaume de Dieu,

, & que nous ſommes ordonnez à cela , ſelon

qu'auſſi Ieſus-Chriſt a dit : Vous aurez an

goiſſeaumonde.Vous ſerez hais de tous à cau

ſe de mon Nom. Outre cela, il y a la diſpen

ſation des croix particulieres:ſelon laquel

le chaque Fidele,en ſon particulier, récon

tre ſes Labans,& ſes Eſaüs, leſquels la pro

Act 14 !

ve 1f 2 2.

1.Theſſ.

3.Y. 3
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uidence de Dieu luy ſuſcite; outre diuer

ſes maladies, diuers dangers & accidens

par leſquels Dieu vient luicter à l'encon

tre de luy. A

Telle eſt la diſpenſation de la Sageſſe de

Dieu pour le ſalut du Fidele , à fçauoir

peur le dégager du monde, mortifier ſes

conuoitiſes, l'attirer à luy, & le retirer des

vices & pechez du Siecle, afin qu'il ne ſoit

· condamné auec le monde; & pour l'eſle

uer à l'eſperance du Royaume des Cieux

& du repos eternel , éprouuer ſa foy & ſon

obeïſſance, & tirer de ſa patience la gloire

de ſon nom, & l'edification de ſon Egliſe :

1 Pier afin que l'eſpreuue de ſa foy, plus precieu- .

* 7 ſe que l'or qui perit & toutefois eſt éprou

ué par le feu, luy tourne à honneur&gloi

re & loüange quand Ieſus-Chriſt ſera re
uelé. • .

| * Or eſt à remarquer que l'Homme qui

luicta auec Iacob , luicta juques à ce que

l'aube du jour fuſt leuée. C'eſt pour nous

apprendre que Dieu a meſuré chacune

· de nos luiétes, & a borné & determiné le

temps de chacune de nos épreuues, afin

qu'elle ne ſoit pas plus longue que ce que

nous pouuons porter. Comme donc en la

Nature les nuicts, bien que les vues ſoient

plus courtes, & les autres plus longues,
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: neantmoins ſont toutes meſurées & bor

nées. Ainſi Dieu a meſuré & borné le téps

de toutes nos tenebres & aduerſitez. Dont

le Prophete diſoit, L'Eternelfera reluiremes

tenebres. Ze pleurhaberge le ſoir, & le chant

de triomphereuientaumatin Za lumiere s'eſt

leuée en tenebres à ceux qui ſont droitt,. Toy

donc qui t'impatientes entes maux, conſi

ſidere qu'apres la nuict vient le jour, & que

tu verras dans peu de temps poindre& le

uer l'aube de ta deliurance. Dont l'Egliſe

eſt repreſentee dire dans les Reuelations

de Michée le Prophete : Ne te réjouy point

demoy, mon ennemie, carſ ieſuis tombée ie me

rel. ueray,ſite ſuis giſante en tenebres, l'Eter

neleſ#ma lumiere. -

I I. P o I N c T.

Voila quant aux Combatans,& au temps

du combat. Viennent maintenant les ef

forts qu'ils faiſoient de leurs bras & de

leurs corps l'vn contre l'autre. .

Quant à ceux de l'Ange contre Iacob, il

cſt dit qu'il toucha la hanche deIacob, tel

lement quel'emboiſtement fut entors ou

remiié de ſon lieu, Ce qui eſtoit vn effect

d'vne force plus qu'humaine, de deſem

boiſter la hanche d'vn homme d'vn ſeul

coup de la main, ou en la touchant ſeule

ment : & eſt dit qu'en ſuitte Iacob.en clo

Pſ 18.

I9.

Pſ 3o.

Pſ 112.

4 .

Mich.

-
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Pſ. 38.

Pſ. 13.

Pſ 77.

Pſ. 88,

cha; & que pour cela les Enfans d'Iſraël ne

mangent point du muſcle ſe retirant, qui

eſt àl'endroit de la hanche. Ce coup, Mcs

Freres, ſignifioit deux choſes ; Premiere

ment, l'anxieté d'eſprit où Iacob cſtoit re

duit par l'apprehenſion qu'ilauoit d'Eſaü;

& par conſequent les grandes detreſſes

d'eſprit où les Fideles ſe trouucnt par fois

car elles ſont comme des grands coups de

main de Dieu, qui troublent route l'aſſiet

te de nos ames, & nous mettentcomme

hors de nous meſmes. Tel eſtoit l'eſtat de

ºf t43 Dauid quand il diſoit, Mon eſprit ſe paſme

en moy, & mon cœur eſt deſolé au dedans de

moy. Mon cœur eſt agité çà & là , ie rougi du

grand fremiſſement de mon ca ur. Iuſques à

quand conſulteray-ie en mot meſme, e#angoiſ

ſeray-temon cœurde iour ? tuſques à quand 'eſ

leuera mon cnnemi contre moi Et quelle eſtoit

la detreſſe de ſon ame, quand il diſoit : Le

Seigneur m'a - il dcbouté peur touſiours ? & ne

pourſuiura il plus à m'auoir pour agreable ?

Sa gratuité eſt - elle faillie pour iamtº ? Le

Dieuforta-il oublié dauoirpitié? a il reſſerré

par courroux ſes compaſſions ? Et quand il di

ſoit : Tu m'as mis en vne faſſe des plus baffes,

és lieux tenebreux, és lieux profonds , ta fureur

s'eſt iettée ſur moi, & tu m'as accablé de tous

· tes flots. Secondement cela ſignifioit les
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grandes playes dont le fidele eſt par fois

frappé au dehors, ſoit en ſon corps par

maladies & griéues douleurs, ſoit en ſes

biens par grandes ruines, ſoit en ſon hon

neur par des puiſſantes accuſations & griè-'

ues injures de la calomnie. Afin que vous

ne penſiez pas ns deuoir eſtre frappez que

de playes & afflictions fort legeres. Vous

ſentirez par fois des coups de la main de

Dieu, ſemblables à ceux que Dauid expri

moit,quand il diſoit Pſ 38. Tes flèches ſont

entrées dedans moy,&ita main s'eſt enfoncéeſur

moy: il n'y a rien d'entierenma chair à cauſe de

monpeché. -

Et ce que la partie du corps de Ia

cob qui ſembloit immobile, fut remuée

de ſon lieu, à ſçauoir l'emboiſtement de ſà

hanche, nous monſtre que ſouuent Dieu

nous frappera en ce que nous penſions

auoir de plus aſſeuré & plus inébranlable.

Afin que nous nous tenions toûjours hu

miliez en la poſſeſſion des choſes qui nous

ſemblent les plus ſtables & plus aſſeurées.

Et que nous ſçachions que Dieu , en nous

touchant ſeulement, bouleuerſera noſtre

condition. Ce que Dauid experimenta,

lors que penſant auoir bien aſſeuré ſon

Eſtat , il en vid en vn monent le change

ment. Tu auoisfait, Seigneur, dit il, Pſ 3o.
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Iacq 3.

2.

queforceſe tinſ en ma montagne, mais ſi toſ4

que tu as caché ta face, te ſuis deuenu tout eſ,

perdu. -

, Et ce que Iacob clocha toute ſa vie, ſi

gnifioit que le Fidele icy bas n'aura ſinon

vn eſtat clochant & defectueux, qu'il ſera

toûjours en la ſouffrance de quelqueman

quement, quelque infirmité, quelque in

commodité, ou de quelque eſcharde en ſa

chair : afin qu'il aſpire à l'eſtat celeſte & au

Royaume de Dieu, là où ſera la perfection.

Or ſile Fidele quant à l'Hommeexterieur

eſt toûjours comme clochant, encor plus

quant à l'homme interieur & àl'eſtat de la

ſanctification. Icy nous clochons par in

credulité & deffiance, & par diuerſes con

uoiriſes de la chair, & par diuers deffauts

de charité : & nous choppons tous en pluſieurs

choſes, ainſi que le dit Sainct Iacques. Mais

Dieu parfait ſa vertu en infirmité, & n'e-

ſteint point le lumignon qui fume, & nc

briſe point le roſeau caſſé. -

uant à Iacob contre l'Ange, il faiſoit

de grands efforts de ſes bras en la Luicte;

mais ces mouuemens du corps eſtoient fi

gure des efforts que ſon ame faiſoit enuers

Dieu par ſes larmes, ſes prieres, ſa foy &

ſon recours aux promeſſes de la grace &

miſericorde de Dieu. Cette explication#
X 3.

:
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luicte corporelle de Iacob nous eſt don.

· née en termes exprés par le PropheteO

ſée, au chap. 11. de ſes Reuelations : Ia

cob, dit-il, parſa force, fut le maiſtre luičtant

auec Dieu, ilfut le Maiſtre auec l'Ange &

fut le plus fort, & luy demanda grace. En ef

fect, au Liure de la Geneſe eſt recitée la

priere ardente de Iacob, en ces mots : o

Dieu demon pere Abraham, Dieu de mon pere

Iſaac, b Eternel, qui m'as dit, Retourne en

ton pais & en ton parentage, & ie te feray du

bien; Ieſais trop petitau prix de toutes lesgra

tuitex, & de toute la verité dont tu as vſé en

uers tonſeruiteur ; cari'ay paſſé auecmon ba

ſton ce Zordain icy, & maintenant ieſuis deue

· nu deux bandes, Ie te prie del ure-moy de la

main demonfrere Eſaü , car ie le crains, que

d'auenture il ne vienne & me frappe, & la

mere ſur les enfans.

O admirable maniere de luicter & com

batre contre Dieu ! Elle eſtoit certes con

uenable à ſa Majeſté diuine, & à ſa bonté.

A ſa Majeſté diuine de n'admettre que

l'humilité,les ſoûmiſſions, & les larmes, &

ne faire grace qu'aux humbles &à ſabon

té de ſe ſentir preſſé par les prieres & ſup

plications de ſes enfans, pour ne pouuoir
refuſer ſon ſecours à leurs cris. Auſſi l'A-

pºſte cººl , pºle de com "
l--•
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prieres : Epaphras , dit il, qui eſt des voſ res,

vous ſaluè, combattant toüjours pour vous en

prieres, afin que vous demeuriez parfaits & ac

complis en toute la volûté de Dieu. Et Rom.15.

Je vous exhorte,freres, que vous combattiez

auec moy en vos prieres à Dieu, afin que ie ſois

deliuré des rebelles qui ſont en Judée. Et Dieu

appelle ſe tenir à la breſche pour ſon peu

ple contre luy, quand on ſe met en prieres,

en jeuſnes, & ſupplications lers que ſon

courroux eſt allumé pour le deſtruire,

Ezech c. 22. I'ay, dit-il, cherchéquelqu'vn

quiſe tint à la breſche deuant moy pour le pais,

afin que ie ne les deſtruiſiſſe point. Et nous

voyons les efforts que la priere de Moyſe

faifoit contre Dieu, lors que Dieu voulant

deſtruire le Peuple d'Iſraël, il dit à Moyſe,

Laiſſe-moy, & ma colere s'embrazera contre

eux, & ie les corſumeray, maisie te feray deue

nirvne grande Nation Et diſant, laiſſe moy,

c'eſt comme s'il euſt ſenty ſes bras retenus

par la priere de ſon ſeruiteur. -

Mais entendez auec la priere, l'humilia

tion de la repentance, & la foy. L'humilia

tion, ſelon qu'Oſée dit de lacob , il pleura,

& demanda grace. Le cœur froiſſé & briſé

par repentence fait violence à Dieu & de

ſarme ſa main , dont le Prophete au Pſ.32.

recite que quand la main de Dieu eſtoit
-
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appeſantie ſur luy, & qu'il vint à dire, ie

feray confeſſion de mes pechez à l'Eternel,

Dieuoſta à l'inſtant la peine de ſon peché.

Et Dieu donne la liberté aux pecheurs de

debattre leurs droits contre luy ; & pre

met qu'ils gagneront leur cauſe,s'ilviennët

à repentance, Eſa. I. Ceſſez, dit il, de mal

faire , apprenex à bien faire, oſtex dedeuant

mes yeux la malice de vos attions: Venex main

· tenant, & debatons nos droits , quand vos pe

chez ſeroient rouges comme cramoiſi, ils ſeront

blanchis comme neige. Et en Ezech. 18. Dieu

declare qu'au jour que le méchant ſe deſtour

mera de toute l'iniquité qu'il a commiſe pour

faire ce qui eſtjuſte & droitt, ilfera reuiureſon

ame. Par ces mots, de fuire reuiure ſon ame,

monſtrant que le pecheur arreſtera par ſa

repentance le glaiue de la vengeance di

ll11O€. - -

Ie dy auſſi la foy, c'eſt à dire le recours

aux promeſſes de Dieu & la confiance en

ſa grace & miſericorde; comme Iacob en

ſa priere ramenteuoit à Dieu ſes gratuitez

(au regard deſquelles il ſe diſoit eſtre trop

petit) & luy alleguoit les promeſſes qu'il

luy auoit faites. Et le Prophete Habacuc

repreſentant le Fidele eſtre au milieu de la

mort par la grandeur des calamitez , dit

que le Iuſte viura de foy; c'eſt à dire obtien

---- -- - C j
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dradeliurance par foy. Et l'Apoſtre Heb.

11. parlant des anciens Fideles, Gedeon,

Barac, Samſon, Iephté, Dauid , Samuël,

& les Prophetes, dit que par foy ils ont com

batu les Royaumes, ont fermè les gueules des

Ltons, ont eſteint la force du f u,ſont eſchap

pex du trenchant des eſpées, de malades ſont

deuenus vigoureux, ſe ſont monffrés forts en ba

taille , & ont courné en fuite les armées des E

ſtrangers . - -

| Et voila la maniere de laquelle {acob

luičta contre Dieu. En laquelle conſide

rez la conſtance & preſeuerance en ces a

&es de prieres, d'humiliation, & de foy,

entant que l'Homme qui luictoit contre

Matth.

2 5 V. 2 ..

Luc :8.

Iacob, luy ayant dit, Zaiſſe moy,car l'aube du

jour eſt leuée lacob reſpondit, ſcne te laiſſe

raypoint aller que tu ne m'ayes donnéta bene

diction. Iacob avant reconnu qu'il auoit à

faire à Dieu meſne, voulut par ſa perſeue

rance obtenir ſa grace. Ainſi la Cananée

ſçachant qu'elle auoit à faire au Sauueur

du monde , perſiſta en ſes prieres, nonob

ſtant le rebut que Ieſus Chriſt faiſoir d'el

le, & contraignit (s'il faut ainſi dire) Jeſus

Chriſt de luy octroyer ſa grace. Et Ieſus

Chriſt pour nous aſſeurer du ſuccez de no

ſtre perſeuerance en prieres enuers Dieu,

nous repreſente vne pauure Vefue laquel.

/
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le contraignit, par l'aſſiduité & l'importu

nité de ſes prieres , vn Iuge inique de luy

rendre iuſtice : afin que nous inferions cö

bien plus Dieu , qui eſt la benignité & la

bonté meſme, ſe laiſſera ſurmonter à l'aſ

ſiduité denos prieres C'eſt pourquoy l'A-

poſtre nous exhorte de prierſans ceffe, & iTheſ

de vitquerà toute ſorte de priere,en tout temps,

en eſprtt, veillans à cela aaec toute perſeueran

te, Et auec cette perſeuerance entendez

l'ardeur & lavehemence, ſelon que dit S.

Iacques, que lt priere du Iaffeftite auec ve

hemence eſ degrande efficace,& Iefus Chriſt,

que le Royatºme des Cieux eſt forcé, & que les

violent le rauiffent. Car nos Prieres ne ſe

roient pas vn combat enuers Dicu, ſi elles

n'eſtoient ardentes & vehementes,veu que

le combat emporte la vehemcnce & con

tention d'eſprit.

I L I. P o 1 N C T.

Reſte maintenant le troiſieſme poinct,

dui eſt le ſuccez du combat, à ſçauoir,quc

l'Ange reconnut que lacob auoit eſté le

plus fort, & qu'il n'auoit peu le vaincrc :

En ſuitte dequoy il luy dit que ſon noin

ſeroit Iſrael, (c'eſt à dire, qui auoit prcualu

ſur Dieu,ou qui auoit eſté plus fort que Dieu)

& en meſme temps le benir. -

Or pour compren ire comment cét honº

5. 17.

Fph

V. 18.

Iacq.

I6.

M1.2tt.

1 1 , W ) -

|

6

1

C iij
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me là, c'eſt à dire Dieu, n'auoit peuvain

| Cre laçob , il faut poſer que Dieu n'auoit

employé qu'aurant de force contre Iacob

qu'il en falloit pour faire que Iacob em.

ployant toutes ſes forces euſt le deſſus.

Comme quand vn Pere pour eſprouuer

les forces d'vn ſien enfant de quatre à cinq

ans, n'employera en reſiſtantà ſon enfant

qu'autant de force qu'il en faut à ce que ,

l'enfant employant toute la ſienne , ob

tienne ce qu'il veut : le Pere rcndantvo

lonrairement ſes efforts moindres que

ceux de l'enfant : l'enfant de ſa part ban

dera route ſa force,mais le Pere cedera à la

reſiſtance de l'enfant. C'eſt ce que dit l'A-

poſtre ,. Cor 1o. Que Dieu ne permet

point que nous ſoyons tentez outre ce que

nous pouuons, mais donne l'iſſuë auec la

tentation , afin que nous la puiſſions ſou

ſtenir C'eſt à dire que Dieu ne permettra

oint que la force de la tentation ſurpaſſe

# meſure de la grace de ſon Eſprit en nous.

Car il connoiſt quelle eſt la portéede no

ſtre foy & de noſtre patience & obeyſ

ſance.

Or Iacob ayant eſté le plus fort auec

Dieu, le fut par conſequent auec Eſau,

ºomme l'Ange le donna à entendre,quand

illuy dit, Tu as eſté le plus fortauecDieu,

* - -

- *-----
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&auec les hommes. Il dit & auecles hommes,

entant qu'ayant vaincu Dieu par ſes prie

res il eſtoit venu à bout du cœur d'Eſau,

Car Dieu eſtant content de l'humiliation

& des prieres de lacob , changea en vn

moment le cœur d'Eſau , & tourna ſon ho

ſtilité en amour & bien.vueillance frater

nelle : de ſorte que ces deux freres eſtans

venus en preſence l'vn de l'autre, & Iacob

s'eſtant proſterné auec grande humilité,

Eſau courut au deuant de luy,&l'embraſſa,

& cheut ſur ſon col & le baiſa, & ils pleure

rent, & finalement ſe departirent l'vn de

l'autre fort amiablement, & Elau retourna

au lieu de ſon habitation. * -

Voila, mes Freres, le moyen de vaincre

les hommes, à ſçauoir de nous addreſſer à

Dieu & gagner ſa faueur.En recourant à la

cauſe premiere & la fléchiſſant par noſtre

humiliation, nous nous rendons maiſtres

detoutes les cauſes ſecondes. C'eſtoit le

moyen que Dauid pratiquoit, dont il dit

Pſ.18 I'inuoqueray l'Eternel qu'on doit loier,

cº ſeray deliuré de mes ennemis Anſſi eſt il

dit Prouerb 16. que quand les voyes de l'hom

me plairont au Seigneur, ilappaiſera ſes enne

mis enuer lui.

Or voyez icy la merueille de la proui

dence & puiſſance de Dieu, lequel change

C iiij
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en vn moment le cours des choſes les plus

contraires à noſtre bien , par leſquelles

noſtre ruine ſembloit toute preſentevoyez

comment en vn moment il fait reluire la

deliuranceau milieu du danger, & donne

la vie lors que la mort ſembloit nousauoir

ſaiſis. C'eſt cette ſoudaineté de déliuran

ce qu'Iſaac experimenta, lors qu'eſtant

ſous le glaiue d'Abraham,lié &garotté ſur

le bois pour eſtre offert en ſacrifice , &

Abraham eſtant ſur le point de frapper, vn

Ange le retint. Et les premiers nés d'Iſraël

en Egypte , quand l'Ange deſtructeur

eſtant ſur leurs maiſons pour frapper, paſſa

· outre, en voyant le ſang de l'agneau, fans

faire és maiſons où ils eſtoient aucune

playe à deſtruction. Et comme par fois il y

aura ſur nos teſtes vne nuée épaiſſe qui

ſemble venir fondre ſur nous en greſle ou

† pluye,vnventvient en vn momëtqui

a pouſſe loing de nous : ainſi Dieu par ſa

prouidence admirable fait en vn moment

paſſer arriere de nous les dangers de mort.

Dieu en vn moment rompt les liens de la

mort qui nous auoient enuironné. Si ce

font des eſmotions de peuples, il comman

de en vn moment à cetre mer & à ces va

gues, &(comme il eſt dit Pſeaume 65 )4p.

· paiſe l'emotion des vagues de la mer, & l'emo
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tion des peuples. Si ce ſont des maladies, il

dit la parole, & la gueriſon ſe preſente lors

qu'il ſembloit qu'il n'y auoit plus d'eſpe

| rance.

Particulierement remarquez la vertu &

prouidence de Dieu ſur les cœurs des hom

mes, ſoit pour y mettre la bien-vucillan

ce, comme il eſt dit au ch.1.de Daniel,que

Dieu luy fit trouuer grace enuers le Capi

taine des Eunuques. Et Dieu diſoit tou

chant le peuple d'Ifraël, Exod.ch.;. Je don

neray grace à ce peuple enuers les Egyptiens

quandvous vous en irez , & vous ne vous en

irez pas à vuide Soit au contraire pour laſ

cher la bride à la haine & inimitié, comme

il eſt dit touchant les Egyptiens au regard

des Enfans d'Iſraël, Il changea leur cœur, de Pf io,

ſorte qu'ils eurent ſon peuple en haine, iuſques à **

machiner contre ſes ſeruiteurs. Afin que nous

diſions auec Salomon, que le cœur de l'hom

me eſt en la main de Dieu, & ill'encline où il luy

platſ comme le decours des e.tux. Et que nous

nous aſſeurions que Dieu nous fera trou

uergrace (quand il ſera expedient pour ſa

gloire & noſtre ſalut ) enuers ceux à qui

nous aurons à faire, encore qu'ils nous'fuſ

ſent contraires.

Finalement, il eſt dit que celuy qui aucit

luicté auec Iacob, le bcnit. Or quelic fuc

IP: Ot1er.

1 I. V I•
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cettebenediction ? Ce ne fut pas que IaJ

cob n'euſt ſouffert aucun mal : car l'em

boiſtement de ſa hanche auoit eſté entors,

&remué de ſon lieu:ce ne fut pas auſſi que

, cette playe fuſt guerie abſolument; car il

eſt dit, apres cette benediction, queIacob

clocha. Ce fut donc premierement que la

frayeur deIacob au regard de la haine d'E-

ſaü fut arreſtée & ne paſſa pas plus ou

tre : Secondement,quela tentation & ſouf.

france de Iacob fut accompagnée & re

compenſée de diuerſes benedictions que

Dieu luy auoit promiſes : à ſçauoir de pro

tection, deliurance & faueur pour l'adue

nir, & notamment de graces de l'Eſprit de

Dieu. Pour nous apprendre qu'en recou

rant à Dieu par vraye repentance, foy&

prieres, la benediction de Dieu ou arreſte

ra exterieurement le cours de nos maux :

ou les allegera : ou nous fauoriſera d'ail

leurs : ou nous munira degraces ſpirituel

les, à ce que toutes choſes nous aident en

bien : de ſorte que parmy les aduerſitez &

les infitmitez de cette vie nous ſoyions be

nits de toute benediction ſpirituelle és

lieux celeſtes en Ieſus.Chriſt, & ſoyions

conduits par l'abondance de l'Eſprit d'ad

option au but & au prix de noſtreſuper

nelle Vocation. Partant, Fideles, ne vous

,
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promettez pas d'eſtre exempts detrauaux,

· de maux & de playes ( dont Iacob ne fut

· pas exempt)mais conſolez-vous de ce que

Dieu ioindra à vos eſpreuues ſa benedi

ction : & ſi bien vous clochez ( comme Ia

cob) parvn reſidu d'incommoditez, & par

quelque portion de croix & aduerſitez,

il vous ſuffiſe que vous auez la paix , la

faueur , & la benediction de Dieu , qui

vous accompagnera toute voſtre vie, iuſ

ques à ce que Dieu vous ait recueillis au

repos de ſon Paradis,& mis au faiſceau de

V16.

- II. P A R T I E.

Voila,Mes Freres, quant à la Luicte de

Iacob conſiderée a ſon égard, & de tous

Fideles. Venons maintenant au ſecond é

| gard, auquel elle eſt conſiderée comme fi

gure& tableau du combat de Ieſus Chriſt

noſtre Seigneur, ſouſtenant en la Croix lc

choc de l'ire de Dieu contre les pecheurs.

Car les grands hommes,Patriarches, Rois,

& Prophetes de l'Ancien Teſtamcnt ont

eſté, és grands accidens, types & figures de

· Ieſus Chriſt. Ainfi Iſaac le fils vnique d'A-

braham & fils de la promeſſe, ayant eſté

ſous le glaiue de ſon pere pour eſtre offert

en ſacrifice, & ayant eſté§ à l'inſtant

comme par reſurrection, a eſté la figure de
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· Ieſus Chriſt le fils vnique de Dieu , qui

ayant eſté offert en Sacrfice, fut deliuré

peu apres par Reſurrection. Ioſeph vendu

par l'enuie de ſes freres, en ſuitte empri

ſonné, & finalement eſleué à la gloire du

gouuernement de l'Egypte,a eſté figure de

Ieſus Chriſt,liuré par l'enuie des Iuifs ſes

freres ſelon la chair à Ponce Pilare, & ſor- .

ty de la priſon de la mort, & eſleué à la

dextre de Dieu pour regner ſur l'Vniuers.

Salomon baſtiſſant le Temple a eſté figure

de Ieſus Chriſt baſtiſſant ſon Egliſe le vray

Temple de Dieu. Et Ionas le Propheteen

tré dans le ventre de la Baleine, & y de

meurant trois jours, a eſté figure de Iefus

Chriſt reſidant trois iours au Sepulchre,

comme au ventre de la terre. -

Ie dy donc que Iacob en cette Luicte

où il luicta perſonnellement contre Dieu

& comme corps à corps, a eſté la figure de

Ieſus Chriſt noſtre Mediateur & noſtre

Pleige reueſtu de la nature humaine, ſou

ſtenant en ſapropre perſonne les coups de

l'ire de Dieu à l'encontre de nos pechez.

Icy Ieſus Chriſt a eſté combattu non ſeu

lement par les Iuifs (comme par des Eſaü3)

mais auſſi par Dieu meſme qui le regardoit

comme portant les pechez du Monde. Ce

qu'Eaïe a repreſenté au 55. de ſes Reuela
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tions, diſant du Meſſie, qu'ila eſté battu de

Dieu & affligé,qu'ii a eſté navre pour nos pe

chez & froiffe pour nos iniquitex , & que par

ſa meurtriſſure nous auonsgueriſon, & que l'a.

mende qui nous apporte la paix, eſt ſur luy.

Partant la main de l'Ange frappant la han

che de Iacob & deſuniſſant ſon emboiſte

ment, a eſté figure de ce grand coup de la

main de Dieu frappè ſur Ieſus Chriſt, le

quel deſunit ſoname d'auec ſon corps.

Les anxietez de Ieſus Chriſt en cette

Luicte vous font monſtrées en l'Euangile,

où il eſt reciré que Ieſus Chriſt eſtant au

jardin, commença a ſ'épouuanter & eſtre fort Matth,
, 3 - - -

angoiſſé, & dit, Moname eſ#ſaiſie de triſleſſe **

juſques à la mort : & qu'eſtant en agonie, ſa

faèurdeuint comme grumeaux de ſang decou

lans en terre : & qu'eſtant en la Croix (dans

le fort du combar ) il prononça ces paro

les , Mon Dieu, mon Dieu, pourquoy m'ar tu

abandonué? Et nous eſt monſtré que pen

dant ces ſouffrances Ieſus Chriſt luictoit

contre Dieu par prieres & par foy. Par

prieres, car il eſt dir qu'au jardin il ſe pro

ſterna par trois fois en terre pour prier, à

ce que la coupe qui luy eſtoit preſentée

paſſaſt, s'il eſtoit poſſible, arriere de luy ,

& quetoutesfois non ſa volonté, mais cel

le de ſon Pere fuſt faite : Et l'Apoſtre aux

a

Marc.

I.4

Luc.1t.
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Hebr. chap. 5. nous décrit cette Luicte,

en ces mots, Que leſus Chriſt é, iours deſa

chair, ayant offert, auec grand cry & larmes,

prieres & ſupplications à celuy qui le pouuoit

deliurer, a eſté exaucé de ce qu'il craignoit.

Par foy, car en la Croix, ces mots, Mon

Dieu, mon Dieu, monſtroient que ſa foy

luiétoit contre le ſentiment de l'ire de

Dieu, & ſubſiſtoit à l'encontre de la ter

teur qui ſe preſentoit. Auſſi ſa victoire, &

ſa pleine confiance en l'amour du Pere, pa

rut és mots qu'il profera, quand il rendit

l'efprit, Pere, ie remets mon eſprit entre tes.

·mains. -

| Et quant au ſuccés de cette Luicte,

vous le voyez en la deliurance de Ieſus

Chriſt, à ſçauoir en ſa Reſurrection par

laquelle il ſortit victorieux de la mort, &

en ſon Aſcenſion au Ciel, & en ſa ſeance à

· la dextre du Pere, là où il a eſté couronné

de gloire pour regner iuſqu'à tant que ſes

ennemis ſoient mis pour marche pied de

ſes pieds.Car pour ce qu'il s'eſtoit abbaiſſé

ſoy-meſme & rendu obeïſſant iuſques à

Philip. la mort de la croix, Dieu l'aſouuerainement
2 .

eſleué, & luy a donné vn Nom qui eſt ſur tout

nom, afin qu'au nom de Jeſus tout genoüil ſe

ploye, de ceux qui ſont és Cieux, & en la terre,

6 deſſous la terre, & que toute langue confeſſe

-
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que Ieſus Chriſ eſt le Seigneur à la gloire du

Pere : comme Epheſ. 2. l'Apoſtre dit que

Dieu l'a fait ſeoir à ſa dextre és lieux Celeſtes,

par deſſus toute Principauté, & Puiſſance, &

Vertu, & Seigneurie, & a aſſujetty teutes cho

ſes ſousſes pied .

Eph. 2.

Et quant à la benediction qu'il a receuë .

du Pere, c'eſt d'eſtre ſource de benediction

à tous les croyans , afin que tous les pe

cheurs venans à repentance ſoyent benits

en luy , ſelon qu'il auoit eſté dit, qu'en luy

ſeroient benites toutes les familles de la terre ;

& nous auons oüy cy-deſſus l'Apoſtre di

ſant, que Dieu nous a benits en luy de toute

benedittion ſpirituelle és lieux Celeſtes.

Partant prenez courages, Fideles en la

Victoire de ce myſtique Iacob. C'eſt luy

qui a vrayement preualu ſur Dieu & a eſté

le plus fort : c'eſt à dire; le merite de ſa

mort a preualu ſur l'ire"de Dieu contre

| nos pechez , par la parfaite ſatisfaction

Eph, 1.

qu'il a renduë à laiuſtice de Dieu. Son

obeïſſance a preualu ſur nos offenſes, &

ar conſequent ſur la vengeance de Dieu,

§ s'eſt trouué pleinement appaiſé par

le fang de la Croix : ſelon qu'il eſt dit que

Ieſus-Chriſt a fait la paix par le ſang de la

Croix (Eph.2.) & qu'il nous a reconciliez

· à Dieu par ſa mort, Coloſſ I. D'où reſulte
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Rom,$.

Col. 2.

que tout ce qui nous reſte de croix & de

combats n'eſt plus de l'ire de Dieu contre

nous , mais de ſa paix & de ſon amour,

pour exercer noſtre foy & noſtre patience,

nous rendre participans de ſa Saincteté,

nous rendre conformes à Ieſus. Chriſtno

ſtre Chef en ſa croix, & nous faire partici

per à ſa victoire. Nous diſons auec l'Apo

ſtre qu'il n'y a maintenant nulle condam

nation à ceux qui ſont en Ieſus Chriſt.

Ce pleige a ſenty & eſprouué la face de

Dieu comme d'vn Iuge rigoureux & ſe

uere, afin que nous ne l'éprouuaſſions que

comme d'vn Pere tres benin , qui nous

chaſtie, & nous corrige pour noſtre ſalut.

Et comme Iacob, en vainquant Dieu,

vainquit Eſau, qui n'eſtoit que miniſtre &

executeur du courroux de Dieu : Auſſi no

ſtre grand Iacob, en vainquant Dieu par

ſa mort,a vaincu Satan & le Monde, qui

n'eſtoient qu'executeurs de l'ire & ven

geance de Dieu. Il a par ſa mort deſtruit

, celuy qui auoit l'empire de la mort, à ſça
uoir le Diable. En ſatisfaiſant à la Iuſtice

de Dieu, il a dépouïllé les Principautez&

Puiſſances, leſquelles il a publiquement

menées en monſtre, apres auoirtriomphé
d'elles en la Croix. Le Monde eſt de meſ

me vaincu, ſelon que le Seigneur luy

meſme
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meſme nous a dit : Vous aurez angoiſſe au

monde, mais ayez bon courage , i'ay vaincu le

Monde. La mort auſſi y a eſté vaincuë ; de

ſorte que qui croit en Ieſus Chriſt ne meurt

point, mais eſt paſſé de la mort à la vie. Et

icy nous chantons le triomphe auecl'Apo

ſtre, I. Cor. 15. & diſons, O Mort, où eſt

ta Victoire ? ô Sepulchre, où eſt ton aiguillon ?

Or l'aiguillon de la mort c'eſt le peché, & lt

puiſſance du peché c'eſt la loy : mais graces à

Dieu quinous a donné victoire par Ieſus Chriſt

noſtre Seigneur. Et en general tous maux &

toutes aduerſitez, comme autant d'enne

mis, ont eſté vaincus & abbatus par Ie

ſus Chriſt en la victoire qu'il a obtenuë

contre Dieu. Dont eſt que l'Apoſtre les

deffie tous, Qui eſt ce, dit il, qui nous ſºpa

rera de la dilection de Chriſt ? ſerace tribula

tion , ou angoiſſe, ou perſecution , ou fami

ne, ou nudité, ou peril, ou eſpée ? Ains en tou

tes ces choſes nous ſommes plus que vainqueurs

par celui qui nous a aimez. Car ieſuis affeuré

que my mort, ny vie,ny Anges, ny hauteſſe, ny

profondeur, nyaucune autre creature, nenous

pourra ſeparer de la dilection de Dieu, qu'il

nous a monſtrée en Ieſus Chriſt noſtre Sei

gneur, : - "

- D

Iean t6.

Rom,

8.
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Finiſſons ce propos, Mes Freres, en nous

ſouuenant que nous ſommes appellez à la

Luicte de Iacob : Que quand les hommes,

· les Eſaüs, ſe preſentent contre nous, c'eſt

Dieumeſme qui vient contre nous : Que

ſi nous ſouffrons en nos corps quelque ma

ladie & quelque playe , ou en nos biens

quelque dommage & quelque perte, re

connoiſſons que c'eſt la main de Dieu qui

nous frappe , & que Dieu luicte contre

I) OUlS. , - ·

| Partant ſouuenons-nous que nous auons

à luicter contre Dieu de noſtre part, par

· humilité& repentance, par prieres arden

tes, par foy & eſperance, par obeyſſance

& patience. Et que par ce moyen la vi

&oire & benediction de Dieu nous ſera

aſſeurée. - - .

Et pour luičterainſi contre Dieu, entre

prenons vne luicte continuelle contre le

peché, contre noſtre chair & ſes paſſions,

contre les conuoitiſes mondaines , leſ

quelles guerroyent à l'encontre de l'ame,

contre l'auarice , & l'ambition , contre les

voluptez , contre nos deffiances & ſolici

'- .

| :
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tudes & chagrins, contre les defauts de

charité enuers nos prochains. Et en nous

combattant & vaincant ainſi nous meſ

mes , nous aurons vne victoire aſſeurée

quand Dieu viendra luicter contre nous

par afflictions. Et, pour nous porter auec

d'autant plus de ſoin à luicter contre le pe

ché & les conuoitiſes charnelles, ſouue

nons nous de ce que l'Apoſtre dit, Eph. 6.

que nous n'auons pas, en ce poinct, la luičte

contre la chair & leſang, c'eſt à dire, contre

les hommes , mais contre les Principautez ºPº *

& Paiſſances, contre les Seigneurs du Monde,

& Gouuerneurs des tenebres de ce Siecle, c3

contre les malices ſpirituelle, qui ſont és lieux

celeſtes. Afin que nous reueſtions pour ce

combat toutes les armures de Dieu,le heau

me de l'eſperance, le halecret de juſtice,

le bouclier de la foy, la chauſſure § paix

& debonnaireté, la ceinture de temperan

ce & ſobrieté, & l'eſpée de l'eſprit, qui eſt

la parole de Dieu.

Par ce moyen nous obtiendrons les pro

meſſes que Ieſus Chriſt a faites à ccluy qui

aura vaincu, à ſçauoir, qu'il luy donnera

la couronne de vie, qu'il le fera ſeoir auec ſoy

en ſon Thrône, ainſi qu'ila vaincu, & eſt aſſºs

aucc le Pere en ſon Thrène. Et chacun de

A Doc.
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nous pourra dire, ſur la fin de nos trauaux

& combats en la terre, auec l'Apoſtre,

2.Tim I'ay combatu le bon combat, j'ay paracheué la

# " 7 courſe, j'ay gardé la foy; & maintenant m'eſt

reſeruée la couronne de juſtice, laquelle meren

dra le Seigneur juſte luge en cette iournée-là;

& nonſeulement à moy, mais auſſº à tous ceux

quiauront aiméſon apparition.

A I N s I s o I T - I L. |
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